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deffus tons, Ren6 Goupil eftoit n defngure que rien
de blanc ne paroiffoit fur fa face que les yeux. le le
trouuay d'autant plus beau qu'il auoit plus de rap-
port a celuy qui portant vne face tres-digne des regards
& des plaifirs des Anges nous a paru comme vn
lepreux au milieu de fes angoiffes. Eftant monte" fur
cet efchaffaut ie m'efcriay dans mon coaur. Speflacu-
lum fa£li fumus -mundo & Angelis & hominibuspropter
Ckrijium: Nous auons efle faits vn fpectacle aux
yeux du monde & des Anges & des homes pour lefus-
Chrift. Nous trouuafmes quelque repos fur ce lieu
de triomphe & de gloire. Les Hiroquois ne nous
perfecutoient plus que de leur langues, rempliffant
1'air & nos oreilles de leurs iniures qui ne nous fai-
foient pas grand mal, [76] mais cette bonace ne dura
pas long-temps. Vn Capitaine s'efcrie qu'il falloit
careffer les Fran£ois: Plufloft fait qu'il n'efl dit, vn
mal-heureux fe iettant fur le theatre, defchargea
trois grands coups de baftons fur chaque Francois,
fans toucher les Hurons. D'autres cependant tirans
leurs coufteaux & nous ayant abordez ils me trait-
terent en Capitaine, c'eft a dire auec plus de fureur
que les autres. La deference des Frangois, & le
refpedt que me portoient les Hurons me cauferent
c6t aduantage. Vn vieillard me prend la main gauche
& commande a vne femme Algonquine captiue de
me couper vn doigt, elle fe deftourna trois ou quatre
fois ne fe pouuant refoudre a cette cruaute: enfin il
fallut obeyr, elle me couppe le poulce de la main
gauche, on fit les mefmes careffes aux autres prifon-
niers. Cette pauure femme ayant iette mon poulce
fur le theatre, ie le ramaffay & vous le prefentay, 6
mon Dieu! me refouuenant des facrinces, que ie


